










Tableau 3 : Densités par classe de taille. Les stations sont ordonnées par radiale (du Nord vers 
le Sud) et d'Ouest en Est. Seules les stations où au moins une coque a été détectée sont 
indiquées. 

 



 

 

Figure 3 : Histogramme fréquence-taille des coques. En rouge, les recrues de 2014. En vert les 
coques adultes qui ne sont pas de taille marchande et en bleu celles qui sont de taille 
marchande. 

 
La surface du gisement avec des coques de taille marchande en quantité suffisante 
pour être exploitable est faible puisqu'il n'y a que 10,73 ha avec au moins 500 g de 
coques de taille marchande par m² (conditions accessibles à tout pêcheur à pied 
professionnel ; figure 4 ; tableau 4), c'est-à-dire moins qu'en novembre 2014 (Ruellet 
et al., 2014). Cela représente environ 73 t de marchandise. 
 

 

Figure 4 : Biomasse de coques de 27 mm ou plus fin mai 2015. 
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Tableau 4 : Caractéristiques du gisement fin mai 2015. Attention, les surfaces sont cumulées. 

Seuil d'exploitation Surface du gisement Biomasse marchande 

≥ 500 g/m² 10,73 ha 73 t 

≥ 400 g/m² 14,94 ha 92 t 

≥ 300 g/m² 19,68 ha 108 t 

≥ 200 g/m² 24,10 ha 119 t 

 
C'est l'hypothèse d'exploitation la plus vraisemblable. A raison d'un quota de 96 
kg/j/pêcheur, cela représente 760 j-pêcheur. Cela ne représente que 2 j de pêche si 
tous les licenciés (345) viennent exploiter le gisement. 

Informations complémentaires 
Les coques adultes présentes en baie d'Authie n'ont très probablement pas encore 
pondu. En effet, les conditions thermiques depuis la dernière évaluation n'ont pas 
permis la ponte. Seule la journée du 15 avril dernier a été caractérisée par un pic 
thermique, mais il n'a pas dépassé le seuil de 26°C à Abbeville selon les données 
disponibles sur meteociel.fr (figure 5). De plus, le suivi effectué en baie de Somme 
montre qu'à ce moment-là (104 échantillons prélevés le 14 avril 2015), l'indice de 
condition de Walne et Mann (1975) n'était que de 86 pour les coques en âge de se 
reproduire, ce qui signifie que les coques n'avaient pas encore de réserves 
suffisantes pour pondre. Elles étaient au repos. 

 

Figure 5 : Evolution de la température maximale de l'air à Abbeville (données : meteociel.fr). Le 
seuil thermique de ponte est indiqué sur le graphique. 
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Conclusions 
Le gisement de coques de la baie d'Authie Sud est caractérisé par la 
dominance du naissain (85 % des individus). Il n'y a que 73 t de coques de 27 
mm ou plus dans des secteurs à plus de 500 g/m², ce qui ne représenterait que 
2 jours de pêche pour l'ensemble des licenciés avec un quota à 96 
kg/j/pêcheur. 
Les coques adultes n'ont probablement pas encore pondu. Il n'est donc pas 
souhaitable que le gisement soit exploité en juin afin d'assurer la pérennité de 
ce gisement. 
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